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Mystique & magies 
 
 
 
Pour cette présentation, j'ai pris comme fil conducteur ce qui est le titre même de l'ouvrage : la 
Mystique et les magies. 
 
Je vais essayer de vous montrer comment Jean-Gaston Bardet, dans cet ouvrage, comme dans « Pour 
toute âme », « Je dors », « Freud et les yogas », nous invite de manière insistante, à nous tenir 
éloignés des magies et à nous adonner à la Mystique. A nous tourner vers l’Un, l’Indivisible et à 
éviter le dissocié. A nous abandonner à la Puissance divine, à nous détourner des puissances 
démoniaques. 
 
Comment il nous exhorte à nous disposer à l’extase des ténèbres, encore appelée le grand oubli, le 
sommeil spirituel et à ne surtout pas rechercher le dédoublement conscient qui donne l’illusion, à 
ceux qui le pratiquent, de vivre une expérience mystique authentique. 
 
« L’angle d’attaque » de cet ouvrage pour redonner ce message capital, déjà transmis et développé 
dans les trois précédents ouvrages cités, est donc la description détaillée et très documentée de toutes 
les inversions et caricatures magiques. 

J'ai identifié quelques clés qui m'ont permis d'entrer dans la compréhension du livre. C'est ce que je 
me propose de vous exposer dans un premier temps. 
 
 
Première clé : le plan du Père 
 
Le Père crée d'abord ex nihilo les Anges, pures pensées, esprits incorporels en vue d'en faire des 
« fonctionnaires » et- des « messagers » d'un futur univers spatio-temporel. 
 
Les désordres de la Création et de la créature humaine vont provenir des Anges, révoltés contre le 
plan paradoxal du Père : devenir eux les Purs esprits, les premiers créés, de simples intermédiaires, 
voire des serviteurs de ces hommes faits de boue ! 
 
Lucifer, le préposé à cette lumière qui tisse l'univers visible ne l'admit pas. D'autres le suivirent. 
Admettre que leur supériorité naturelle d'Ange, d'esprits purs, soit outrepassée par une supériorité 
surnaturelle donnée à l'homme par la grâce du Christ réclamait un oubli de soi total, oubli d'autant 
plus difficile qu'on occupe un poste plus élevé. 
 
Les Anges révoltés seront jetés sur terre pour de basses manœuvres. Ils seront utilisés comme 
tentateurs des hommes. Grâce à ce fait, fondamental, les hommes ne sont pas coupables, ils ne sont 
que responsables. Il n'y a qu'un seul coupable, c'est le démon. 
 
Les Anges sont des adultes, des champions, des héros vis-à-vis de ces petits enfants bégayants et 
maladroits. 

Tout Ange, hors du spatio-temporel, a été créé directement adulte donc capable d'erreur consciente, 
grave. Les hommes seront créés enfants et même moins pourvus au départ que les petits d'animaux 
afin de progresser lentement, lentement vers la Connaissance et la Vérité, à coup de rectifications 
personnelles ou de semonces, aidés d'illuminations surnaturelles. 
Les 2 Anges qui accompagnent l'homme concrétisent les 2 forces en présence : celle du Tout-
Puissant et celle des puissances ; ie les puissances démoniaques. 
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Deuxième clé : la nostalgie du Paradis perdu 
 
Dans le Jardin d’Eden, Adam et Eve ne connaissaient expérimentalement que le Bien : ils étaient 
constamment illuminés par le haut, par leur intelligence, surnaturellement unie à Dieu, qui informait 
directement et simultanément leur Volonté et leur Sensibilité. 
 
Par la Chute, l’union habituelle et actuelle avec Dieu fut instantanément rompue ; la science du 
jugement a posteriori remplaça la préservation par amour. Plus d’illumination. 
 
La connaissance infuse des objets, lumineuse par l’intérieur,  fut remplacée par la connaissance 
sensible, s’effectuant par la surface du sac de peau, le filtre des sens. 

Auparavant, « le Paradis était en lui. Quand le péché est entré en lui, le Paradis a disparu. » Il est 
aisé de comprendre que les hommes de la Haute Antiquité, ayant entrevu cette déchéance, n'eurent 
qu'un but : retrouver l'état adamique. Toute l'histoire de l'Humanité – lente remontée scandée de 
rechutes – s'avère inexplicable en dehors de cette intuition par l'Ancien Adam du Nouvel Adam. 
 
 
Troisième clé : l'aperception du Plan de Rédemption avant l'Incarnation  
 
Par des pratiques naturelles, par des divinations diverses ou des pratiques démoniaques, les 
civilisations passées ont eu des aperceptions véritables du Plan de rédemption. En effet, les démons 
peuvent prédire certaines vérités, étant parfois les instruments de Dieu qui s'en sert pour instruire les 
hommes. 

Autrement dit, jadis, la voyance pour les Gentils, la prophétie pour les Hébreux étaient nécessaires, 
car elles acheminaient lentement les esprits vers l'éblouissement de la vérité. 

Au contraire, depuis deux mille ans, nous pouvons contempler le Nouvel Adam. Le divin modèle 
qu'ils apercevaient dans un brouillard, au cours de visions incomplètes, fugitives, par addition de 
parcelles de vérité, nous le voyons sans voile, en pleine lumière. Tout est accompli. 

Il n’y a donc plus du tout nécessité de continuer à s’adonner à ces pratiques magiques dont le but 
était de percevoir Celui en qui devait se restaurer la nature déchue. 
 
 
Quatrième clé : Pneuma et Psyché 
 
Pneuma 
Notre esprit immatériel, incorporel, qui commande tout, non localisé par essence, ne peut quitter le 
corps ; informe toujours par la psyché le corps et son double. 
 
Psyché 
Elle assure la vie sensible consciente et inconsciente ; elle peut abandonner provisoirement le corps 
qui subsiste, comme en hibernation, les fonctions végétatives restant assurées, au ralenti ; c'est le 
principe vital. 
 
Elle peut, hors du corps, continuer à assurer la vie, comme dans le cas du dédoublement. 
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Cinquième clé : 
 
3 plans de conscience :  

• le plan physique : celui de notre connaissance sensorielle objective 
• le plan astral, dit psychique ou émotionnel, est celui de la connaissance para-normale des 

entités de l'astral qui correspond au monde souterrain, à l'Agartha, à l'Infer ; c'est le plan des 
maîtres invisibles, des guides 

• le plan divin : c'est celui du contact avec la Trinité elle-même  
 

3 ordres :  
• naturel 
• préternaturel (= contre ordre par utilisation exceptionnelle des forces naturelles) 
• surnaturel (au-delà des pouvoirs de l’homme) 

 
Qu'il s'agisse des chamanes ou des rosicruciens, des bouddhistes ou des soufis, vous trouvez à la 
base l'unique Tradition d'une Chute. Dès lors, les efforts humains, visent à remonter.  
 
3 voies pour remonter après la Chute :  

• la magie 
• l’ascèse volontaire 
• la mystique 

 
d'où 3 possibilités pour « remonter » :  

• L'action magique, utilisation de noms, de gestes, de symboles par des « Fils » qui veulent se 
faire aussi puissants que le Père. Elle nécessite le recours à un Maître expérimenté qui avertit 
des graves dangers encourus 

• La pratique de l'ascèse qui, à partir du XIVème siècle a prévalu en Occident sur la voie 
mystique. Il s'agit de l'ascèse volontaire, volontariste, pratiquée en « sportif » en vue 
d'atteindre un but, et nullement de l'ascèse mystique dont les moyens ne sont pas choisis par 
vous, non voulue, mais reçue, acceptée comme une grâce 

• L'expérience mystique d'abandon, visant simplement à rétablir la continuité avec l'Amour 
Incréé, par delà la discontinuité fonctionnelle de la Création. Elle est ouverte à tous ; la 
tradition orale s'en est perdue car son enseignement officiel a été négligé, voire combattu. 
Mais il est redonné par Dieu-même à ceux qui le désirent. 

 
Sixième clé : les rapports entre Mystique et Magies 
 
La magie est postérieure à la Révélation religieuse. 
 
La magie est née du désir de pasticher humainement l'Energie incréée; elle est une inversion de la 
religion première. 
 
L'expérience mystique est d'ordre surnaturel. 
 
La magie n'appartient ni à l'ordre naturel ni à l'ordre surnaturel, mais à ce qu'on appelle : 
préternaturel, supranormal, paranormal. 
 
Elle manifeste un contre ordre naturel qui utilise – consciemment ou non – des forces vivantes et 
pensantes de niveaux très divers. 
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Les forces vivantes de la nature, utilisées en magie, sont généralement maniées grâce à 
l'intermédiaire d'entités pensantes. Celles-ci nullement créatrices ne peuvent pratiquer que des 
« transferts » qui déséquilibrent l'harmonie existante et provoquent – par Justice immanente – des 
chocs en retour dangereux, parfois mortels. 
 
Jean-Gaston Bardet apporte une précision très importante : toute la magie, toutes les sciences 
divinatoires, toutes les religions, l'occultisme, l'ésotérisme et le symbolisme et leur déchiffrement 
initiatique, toutes les initiations ésotériques pouvaient se justifier avant l’Incarnation. Mais, depuis, 
seule la mystique reste valide, sans danger, légitime. 
 
Depuis donc, toutes les opérations magiques consistent à utiliser des formes qui n'existent pas dans 
la Création, soit à reproduire, à rebours, des actes ou des sacrements religieux. Autrement dit, tous 
les actes magiques sont postérieurs, soit à la Religion révélée, soit aux sacrements révélés. Ils sont 
tous sacrilèges à des degrés plus ou moins graves. Ils ne sont que dégradations et répétions de la 
chute qu'ils prétendent remonter. 
 
 
Septième clé : les pratiques magiques 
 
L'essentiel de la magie noire, c'est le dédoublement. Ce dédoublement inopiné n'entraîne aucune 
conséquence grave. Par contre, l'entraînement au dédoublement volontaire lui, est tributaire d'un 
cadre magique. 
Le dédoublement intégral n'est autre chose qu'une « singerie » de l'extase surnaturelle. 
 
L'expérience de la psyché, via le dédoublement, affaiblit tous les médiums et raccourcit leur vie. 
 
Le véritable nom de l'astral est l'Infer. Qu'y rencontre-t-on ? Hors du cercle magique de protection, 
ce sont les larves et les entités les plus inférieures et les suggestions les plus avilissantes des démons. 
 
Ceux qui développent clairvoyance ou clairaudience ouvrent les portes aux suggestions et 
obsessions démoniaques (le « mauvais ange » est sur notre gauche et ne peut agir que par le canal 
des sens). 
 
Quant au yoga qui nous est transmis, par une erreur de technique à la base, il rend les âmes « auto-
propriétaires ». 
 
Le yoga est une technique d'inversion. 
 
Comment un Papus, et bien d'autres martinistes ou voyants, ayant la grâce de connaître ou de voir la 
Lumière de Gloire de l'Hostie, peuvent-ils continuer à jouer dangereusement avec les esprits et les 
formules magiques? 
 
L'obscurcissement de l'intelligence est bien la rançon de tout orgueil. 
 
Jean-Gaston Bardet développe longuement le dédoublement, les sorties en astral et nous donne les 
clés pour comprendre les différences entre ces sorties provoquées et l’extase. Les sorties en astral, 
les dédoublements volontaires pratiqués par les sociétés occultes, occidentales et orientales ont créé 
volontairement les confusions les plus dangereuses avec les expériences chrétiennes du Château 
Intérieur de Thérèse d'Avila conduisant au Secret du Roi, ie à l'extase mystique authentique, dite 
encore grand oubli, sommeil spirituel, mort au monde ou mort des anges. 
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Le dédoublement inopiné, inconscient, n'entraîne aucune conséquence grave. Le double reste dans le 
monde des vivants, dans des lieux terrestres qu'il connaît, des pièces qu'il habite. 
 
Il en est tout autrement lors de la projection en astral. L'astral n'est pas un lieu mais un état, un état 
inférieur, purement émotionnel. Ce n'est plus le royaume des vivants, mais celui des morts. Le 
monde de l'astral, c'est celui de la nécromancie et de la réincarnation. 
 
Tout homme est un simple récepteur. Ce récepteur, en résonance habituelle avec le plan physique, 
peut se mettre en résonance par la prière, l'humilité, l'amour, avec les Etres d'En-Haut. Ainsi, le 
royaume des cieux est-il en dedans de nous. 
 
Il peut aussi se mettre en résonance avec les entités et les âmes d'en-bas. C'est en cela que consiste le 
contact avec l'astral, dit encore « conscience cosmique. » 
 
A l'opposé de la voie sûre de l'extase des ténèbres, qui mène aux connaissances infuses, tout le 
courant gnostique, kabbaliste et illuministe et hindouiste recherche au contraire les visions, et veut 
faire passer ces visions pour des extases authentiques. 
 
Or, toute recherche de révélations ou de visions à notre époque est en retard de deux mille ans sur 
l'avènement réalisé. 
 
« Dans la Nouvelle Alliance, à présent que la foi est fondée dans le Christ et que la loi évangélique 
est manifestée en cette ère de grâce, il n'y a plus lieu de s'enquérir de cette manière, ni que Dieu 
parle ni qu'Il réponde comme alors. Car en nous donnant, comme Il nous l'a donné, son Fils qui est 
son Unique Parole – car il n'en a point d'autre – Il nous a dit et révélé toutes choses, en une seule 
fois, par cette Parole et n'a plus à parler. 
 
C'est pourquoi celui qui demanderait maintenant à Dieu ou qui voudrait quelque vision ou 
révélation, non seulement ferait une sottise, mais ferait injure à Dieu » (St Jean de la Croix). 
L’époque de la voyance est révolue. Il n’y a plus rien à savoir, ni à voir. Tout est révélé, il n’y a plus 
qu’à aimer ; c’est le règne de l’Esprit-Saint, de la loi de Grâce. 
 
 
Huitième clé : la pratique mystique 
 
Au lieu de s’adresser à des esprits, qui réclameront un lourd tribut – en paiement différé – l’ami de 
Dieu, par la prière, par l’oraison, par le Secret des Pères du Désert, s’adresse directement à 
l’Essence Créatrice. Il renoue le contact perdu : il se fait admettre dans le Circulus Trinitaire, et c’est 
l’Esprit même qui réalise – s’il lui plaît, à sa façon, toujours inopinée, surprenante, paradoxale. 
 
L'expérience du pneuma, de l'Esprit est beaucoup plus simple que les pratiques magiques: c'est celle 
de tout mystique en extase. C'est un repos de tout le corps profondément revigorant. 
 
L'expérience la plus aisée et la plus riche en trésors spirituels est, évidemment, l'extase mystique. 
Elle consiste simplement en un sommeil du corps, couplé à sa psyché, permettant au pneuma – qui 
n'est pas limité dans l'espace, non point de sortir effectivement, mais de ne plus être limité dans ses 
opérations par son instrument cérébral. 
 
Papus avoue : « Le signe de la croix, figuré par un simple mouvement de la main, comme on 
l'enseigne aux Chrétiens, est un talisman d'une singulière puissance, quand il est exécuté avec 
volonté et avec grande foi, car c'est le résumé de l'union de l'homme et de Dieu pour lutter contre les 
impulsions de la substantialité. 
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Pourquoi tout ce déploiement de volonté alors qu'il suffit d'un certain abandon, de prières et de 
communions pour obtenir les mêmes résultats ? 
 
Car si la volonté peut agir sur le plan médian des entités ou des larves, la prière agit directement sur 
le plan le plus élevé, celui de la Trinité. 
 
Comme nous le recommande instamment Jean-Gaston Bardet, concentrons-nous sur la mystique.  
Nos esprits – déviés par les appétits de connaissance et de puissance – ne peuvent retrouver la 
domination des sens et de l’intelligence que par deux moyens : la voie ascétique, qui correspond au 
mode diurne et qui est une sorte de freinage des appétits par des pratiques sans cesse renouvelées, 
des mortifications, autrement dit des petites morts successives ; la voie mystique, qui correspond au 
mode nocturne, et qui vous offre à l’arrêt instantané par suppression, ou selon le mot technique, 
ligature totale des sens et des puissances. 
 
Il faut commencer par la voie ascétique, celle des petites morts : jeûne, continence, silence. 
Le passage par la « douce mort », quant à lui, n’a jamais été plus nécessaire, ni plus utile, ni plus 
facile, par suite de notre dégénérescence physique hyperurbaine, du genre de vie épuisant auquel 
nous sommes soumis. 
 
« L’aboutissement de la vie mystique est d’ordre eschatologique : il s’agit de retourner en quelque 
sorte à l’état de justice originelle et, en premier, à l’état d’information originelle que Dieu avait 
donné à Adam. 
 
A dépasser même cet état, maintenant que l’Esprit nous a été envoyé avec ses flammes et ses joies. 
 
L’expérience mystique est celle des prémices du corps glorieux, du corps de lumière. C’est la grande 
aventure qui permet d’accéder aux préludes des Nouveaux Cieux et de la Nouvelle Terre. » 
 
Conclusion 
 
Pour conclure, je reprendrai la fin de la 4ème de couverture de Mystique et Magies : « Il n’y a qu’une 
mystique authentique comme il n’y a qu’une Vérité ; tandis qu’on peut fabriquer diverses magies 
mensongères. D’où le titre de cet ouvrage brisant tous les tabous d’Occident ou d’Orient qui 
permettaient la domination des plus faibles. » 
 
Et c’est ce que dit effectivement Jean-Gaston Bardet : seul le christianisme est ouvert à toutes les 
nations du globe, à tous les humains des deux sexes, à tous les petits enfants, comme aux adultes, 
sans distinction de race ni de couleur, retrouve l'universalité de l'enseignement populaire des 
primitifs. Le christianisme est une innovation radicale. La possibilité à tous et à chacun 
personnellement de rejoindre la divinité dans son Essence. C'est ça l'égalité, c'est ça la fraternité, 
c'est ça la liberté et non le pouvoir réservé aux nantis, aux démagogues et aux magiciens. 
 
Et pour permettre à chacun de recouvrer cette liberté, Jean-Gaston Bardet nous donne les éléments 
pour observer, vérifier et contrôler par nous-mêmes ce qu’il avance pour entrer dans le Nouveau 
Règne de l’Esprit. 


